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Équipe Canada favorise les objectifs des 
Autochtones en matière d'éducation 

, ,.r(ice à sa participation à la mission commerciale d'Équipe Canada de 1998, le Saskatchewan Indian Fcclerated College 

1 . 1 (SIFC) a fait un pas de plus vers la création d'une université autochtone internationale. Le SIFC a en effet signé des Futocoles 

d'entente et resserré ses liens avec des établissements d'enseignement en Amérique latine. 

sont partis au Chiapas le mois dernier nous des solutions qui ont fait leurs 
pour travailler à ce projet. » preuves. » 

Signature d'ententes 

Le SIFC a conclu au Mexique et au Chili 
des ententes qui donneront aux étu-
diants autochtones accès à des cours 
offerts par les université participantes via 
l'Intemet et d'autres modes d'apprentis-
sage à distance. « Ces ententes, précise 
M. Hampton, accroîtront la capacité des 
universités de recruter des étudiants 
autochtones et d'offrir des programmes 
pertinents aux collectivités, et elles con- 
solideront le Centre international et le 

lb 	département d'études indiennes du SIFC. » 
Des ententes ont été conclues notam-

ment avec l'Université autonome du 
Chiapas pour la conception de pro-
grammes en études autochtones, ce qui 
pourrait mener à l'élaboration d'un pro- 

5 	gramme de maîtrise en enseignement 
e 	autochtone. « Ainsi, souligne M. Hampton, 

des professeurs de notre département 
d'éducation et des études autochtones 
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(à g.), au Brésil, en compagnie 
du chef Roy Whitney du Conseil national de 
développement économique des autochtones. 

M. Eber Hampton 
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M. Eber Hampton, président du Collège 
à l'Université de Regina, qui a participé à 
la mission, poursuit depuis un certain 
nombre d'années l'idée d'une université 
autochtone internationale. « La raison 
en est très simple, explique-t-il, les 
Autochtones de tous les pays sont aux 
prises avec les mêmes problèmes 
économiques et sociaux, et l'un des 
problèmes les plus aigus est justement 
l'absence de services d'enseignement 
adéquats. » 

M. Hampton est d'avis que son 
établissement est dans une position 
idéale pour réaliser cet objectif, du fait 
qu'il est le seul collège autochtone au 
monde ayant l'expérience des pro-
grammes d'enseignement interna-
tionaux. 

Équipe Canada : le catalyseur 

M. Hampton vante les mérites d'Équipe 
Canada pour ce qui est de ces ententes. 
« Cette mission a le mérite de réunir des 
gens de différents domaines — affaires, 
éducation, politique — en vue de la réali-
sation d'un objectif commun : favoriser 
une meilleure communication et une 

meilleure entente mutuelle entre 
plusieurs segments de la société tels que le 
monde de l'éducation et le monde des 
affaires, au Canada et à l'étranger. » 

Selon M. Hampton, la grande visibilité 
d'Équipe Canada fait prendre conscience 
de l'approche coopérative qu'ont adoptée 
le SIFC et les administrations provinciale 
et fédérale, par l'intermédiaire du mi-
nistère fédéml des Affaires indiennes et 
du Nord et du ministère de l'Éducation 
de la Saskatchewan. 

« Les Mexicains en particulier, affirme-
t-il, s'intéressent vivement au mode de 
fonctionnement de ce partenariat, car les 
peuples autochtones font partout face à 
un grand nombre de problèmes similaires 
en éducation et dans le domaine social et 
économique. Ils souhaitent trouver chez 

Miser sur une approche globale 

Même si M. Hampton ne peut attribuer 
une valeur monétaire à sa participation à 
la mission commerciale d'Équipe Canada, 
il est persuadé que le fait d'aider les 
Autochtones d'autres pays à mieux com-
prendre leur environnement économique 
et social et de les mettre en contact avec la 

scène internationale permettra à tous 
les membres de la société de par-
ticiper plus activement à la vie 
économique de leur pays respectif. 
« Ils peuvent s'inspirer de l'expéri-
ence canadienne, dit-il, et nous de la 
leur. D'ailleurs, plus d'une centaine 
d'étudiants d'Amérique latine et 
d'Amérique centrale sont diplômés 
de notre établissement. » 

Euniversité autochtone interna-
tionale dont M. Hampton se fait le 

promoteur ne sera pas un établissement à 
un seul campus, mais un amalgame d'uni-
versités existantes situées dans divers 
pays. « Nous formerons un groupe de 
partenaires disséminés aux quatre coins 
de la planète, explique-t-il. Les établisse-
ments autochtones qui mettent au point 
des programmes d'enseignement pour 
leur collectivité pourraient aussi puiser 
dans l'expertise de leurs partenaires pour 
insuffler à ces programmes une dimension 
internationale. » 

Pour plus d'information 'sur le 
Saskatchewan Indian Federated College, 
communiquer avec M. Eber Hampton, 
président; tél. : (306) 779-6209, 
téléc. : (306) ,584-0955, site Web : 
h ttp ://www.si fc.edu  
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